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écrit aU: Roi elau ducd'Albe en faveur 'desa veuve et de son fils; mais il u'a
pas eu- deréponse a ses -,leUres. '- Il pense, -comme Gropbendoncq, que les 
confiscatious ne produiront pas ce qu'on s'en proinet. - Lé 'secrétaire- ~ayas'

lui donne toujours ,espoir du départ du Roi pour lesPays-Bas. Sa présence'y
serait fort utile. 8'il y était alIé il 'y a cinq ans,« n011s ne serions peut-etre,
l> dit le cardinal, au piteux estat auquel nous nous tróuvons. ,l> -' Le prince
d'Orange a 'perdu tout crédit, et ses propres gens disent de lui tout le mal pos
sible. - Il a plus' rait de dommages a l'Empire qu'il n'en a causé aux Pays-Bas
et a la France. -_',Granvelle, a vu avec peine l'accord, des' deux rois septentrio~

naux (1). - 11 necroit pas aumariage, dont on parle,' du roi de Danemark
avec la sreur du priuce d'Orange~ -- Celui du duc Casimir avec la filIe du duc
de S'axe} est différé" et pourrait bien ne pas se conclure. -'Celui _du landgrave
~ ~ .', .

avecla filIe dupalatin est fait (2). -,-Le contre-arret que le duc d'Albe a ordonné
" ,

des biens ,d~s 'Ailglais semble au cardinal tres a propos ,et servira afaire venir
plus tot la reine a la raison (5). (Fran9.) -' ,-

- - ,

Secrétaireries, provinciales, registre n° 2552, fol. 180 vó•

. ..' .

, 855. Lettre du cardinal de Gran~~lle au Roi,-é~,:ite -de Borne, le '25 février
iñ69., Quoique le plan du duc ~'Albe pour les nouveaux évechés ne-Iui paraisse

. pas le plus convenable, il est tout pret aen solliCiter l'approbation du pape,
et déja il en a conféré -avec le grand commandeur de Castille et d~n Juan de
~úñiga, a~nsiqu'avec le secrétaire Delgadillo.Mais ,le,J'duc, dans l'instruction
~~ ce dernier, annoJu,ait qu'un mandataire' des abbés de' Brabant devait venir-a
Rome, et jusqu'ici il n'a pas paru~- La.négociation se trouve par la arretée.
- Un courrier a été expédiéau duc d'Albe; on·atteri4 -sa réponse po~r ,aller en-

"NI

p. 574), fut conduit au chateau de Vilvorde. Par une sentence du 22 septembre 1568, Jean Gra~

weels, p~évót général des marécha~x, le conda~ma a et~e mis'a mort par l'épée, avec confiscation

de tous ses biens. (Archives du royaume, registre n° i 11 de la Chambre des Comptes.) ,

,>, ' (i) Je~n II!,roi de Suede, etFrédéric I1,roi de Danemark. D~apr~s l'Ad de_ vérifier les dates, la

guerre,quidurait, -depuis, sept ans, entre ces deux princes, fiilit par -untraité conclu aStettin, au

mois de novembre i570. ,

(2) Philippe 11, landgrave de Hesse-Rhinfels, épousa~ le~ 7 janvier 1569; Anne-Élisabeth, filIe

d'Auguste, dit le Pieux, comte palatin du Rhin. (Moréri. - L~Art,de,vérifietlesdates.) " ,':
(5) Voy. le texte de cette lcttre dans la Correspondance, n° CCVI. .', ' '¡'" ',: - ; ,
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a.vant. -' A propos de la vacance' dé l'archeveché:de' Séville, el des pensions
dont le nouveau' pourvuse~a chargé, Granvelle prie le Roi de .se souvenir' dé
lui, de la 'nécessitéou ¡l··se' trouve, et 'de sa réputation (1).- On: parle de la
jonction prochaine. des forces du, pri'nce' d'Oránge avec les troupes duduc des
Deux-Ponts ;le carclinalIa croit peu praticable, etc. "(2). . . ,

.' Liasse 910••.

"(i).:. Y6 suplico (á K M~).que en.esia ocasion qué: tiene e'niremanos, con' la 'provision que ha de .

hacer de Sivilla y carga queporna sobrella, sea servida aco)'darse de, mí, y'demi necesidad y repu-.
tacion.

853. Relati~n ·de ce qui s'est passé avec l'archiduc Ch~rle~, dep'llis le 1Odé~
cembre 1568, qu'il entradMadrid, jusqu'au vendredi 4 mars 1569, jour: de
son dépqrt. L'archiduc arriva' a Madrid le 10 décemhre dans l'apres-midi, et·.
fut ~eQu par le Roi avec lous" le~ honneurs clus ~. sa personné et ason ~ang. Il
fut logéaupalais. Le jour suivant,il rendit visiteau Roi, lui remit l,es lettres
de I'Empereür el' de l'Impératrice, et luí- exprima; en leur' nom'et au 'sien; la

¡- •••• • " '. .: :.. •

, ,'.

... ... r ~ .. . . f ~..,,' . . ' '.'

'.: (2) Voyez cette lcttre .daos la Correspondance, n° ccvn.
(5) Porque no inuriesse'de'hdmbre~ .'
(4) De su propria con{ession•.. '

854. Lett~éduRoi auduc' d'Albe, écrite de Madrid, le 2 mars, 1569; J.¡e
cOIntede Buren éprowve'une grande né'cessité d'argent; le ,Roí lui a 'rait compter
{,OOO ducats~ pou,r qu'il ~e moiI~ÍIt pas de faiÍn (5).'-'.Il envoie a11 duc les con~

fessions de Montignyet de Vandenesse;, confessions qu~ l'~lcádé Salazar aété
ch~rgé de recevoir,-hieh qu'a l'égard du dern~er:le duc n;eÍIt p'a~ fait parv'e:nif
de lettres i'équisito~iales. '--,:- Montigny a demandé,. avec de. grandés instimces;
qu'on lui délivr:Hune copie de sá propreconfession (4),ainsi que'de'sprotéstá~

tions qu'il a faites, et dupouvoi~ qu'il adonné aux persón~~s q~i résidtmt au~
Pays-Bas; il a demandé aussi la restitution 'de'quelqu~s~uris' de~ pa:¡)i~rs "'(¡ui
furent saisis chez lui, etqu'iI dit ¿tre' nécessaires pour 5a jüstification; enfin- il a
sollicité. un .délai pour préparer sa: d~fense, ~t commun~quer avec les lettrés
qui lui 'serviraient cl;avocats,' Aucune de e.es demandes ne lui á été accordée: rafi~

iI a été réservé au duc d'y statuer. ;~ Po~r Simon Renard, ··ori attendra que'le
duc. envoie des lettre~ réquisitoriales e~ f~rme. ... , . .' ,

Liasse542•

.[ 1\ D·l1I
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(i) Voy. ci-dessus, p. 43.
(2) Voy. ci-dessus, p. 55.

(3) Voy. ci-dessus, p. 58.

(4) Voy. ci-dessus; p. 49, note t.

part q':!'ils avaient prise a laperte du pr~nce, sqn fils, et' de la reine; so~ épouse. '
Le Roí le remercia' Hvec ,de ,grandes marques d'estime, poui' .sa personne. etde
satisfaction de sa venue.' Quelques jours apres~ il revint ~voir"S~ .M.el lui remít
copie de s~ninstr:uc~ion (1); sans s'ouvrir sur son eontenu"maisen:s'y référánt.
L.e Roí, ayant pris connaissance de cette instruction, s'étonna ,beaucoup de ce
qu'on'lui envoyait proposer des choses telles que celles, quiy éÜlÍent e.xprimées,

et:p~r u~ personn~ge tel que. rarchiduc~ Apres r~voirmureme.nt examinée, il
ordonna' qu'il y .fut ,r~pohdu., ~l manda l'archiduc" et luí dit (20 janvier 1569)
que; colllme' il ne pouvait faire une réponse' de, bouch,e a, un écrit aússi I~:mg, il
lui avaitpara nécessaire de la lui donnerpar écrit;qu'ill'avait faít rédiger en
castillan"afi~ de ~ieux expliquer'sa pensée et sa volonté, et.parceque d'aille~rs

l'~rchi~uc e~ I'Émpereur e~ten,daient forr bien ,cette. langue. lll~ lui délivra (2)"
e.1 h,IÍ. dit q~e, toutce' qui y était énon~é étant vrai et r~isonna,ble,il tenait pour
~ertain que J'Empereur s'en contenterait, et donnerait satisfaction aux Électeurs;
Briñceset ordres de I'Empire~ ~uxinst~nces desquels il avait envoyé cette solen·
n~lle. ambassade; qu'il avait, ,qu ,reste, la confiance que I'Empereur .ferait tous
les 9ffi~es ,q~Iidépendraient de ¡ui pour le nlaintien des relations d'amitié etcle ,

bon voisinage entre le Roi et YEmp~re. Le Roi ajo~ta qu~ la réponse, était géné- ra yGe, 'ral"
rale,pour que I'Empereur put la móntrer, mais qu;il,avait c~u devqir, ',dans un '
écrit, pa~ticulier, destiné a:l'Emp~reurseul (5),- rappelercertains points de la
négociation etje~ motifs qu'il croyaitavoir de s'en, ,plaindre : i,l remit aussi cet· '
éc~ital,'archiduc. Le Roidit encorequ'il I~i avait: paru co~venable 4e traiter
avec)ui d'up.echose qu'il avaít,sur le ereur, et qui concernaií)a,'maniere de se

condui~e ªeTEmpereur" rel~tiYement a la religión; ql~e, quoiqu;il futassuré que
I'Eippe~eu~, était un'prince chré,tien etcatholique;coÍnme~ iI dev~it l'e,tre, cepen7

dant, soit, po'ur mériager les princ(fs d:el'Empi~e, ~oit p<;HI;r' ,d'autres raisonsd',État;
il ne faisait pas'~a'cet égard.les;Aémon~tr~t~o~s extéri,eul~~,sq~e les ~hose~ de ,la,
foi requéraient, et que par la il do~ñait,occ~siona~e q~e,danslemonde; on 1~

1u'geat",diversement (4). ~lpri~,'¡'afc~iducd~;fai~e: ~ur: ~~"point>cles';représent~~·

nI
t.

¡ ,

i,
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tions a I'Empereur, en lui rappelant que tout dépendait de Dieu, et que ses
affaires 'prospéreraie~t davantage, s'il suivait le droitet vrai chemin, et accom
plissait ce qu'il devait cornrne prince chrétien et catholique. Quelques jours
apres, le Roi lui rernit une traduction latine de la réponse générale, pour le cas
qu'il fut besoin de lá cornmuniquer, en tout ou en partie,' aux ÉIecteurs et
princesde I'Ernpire. Le 25 janvier, l'arc}:üduc déposa entre les mains du Roi
une réplique asa réponse (i). Le Roi se borna a y répondre peu de mots, s'en
référant a son p~ernier écrit. L'archiduc ne dit plus rien; il parut satisfait des
raison~ qui avaient été alléguées. L'archiduc répliqua aussi, de main étranger~

et en latin (2), au mémorial particulier que le Roi lui avait remis, et' ille fit ,
d'une maniere si p,eu concluante, qu'il fut jugé inutile de lui répondre. Mais le
.Roi lui fit sentir qu'il avait commis une indiscrétion, en communiquant ce mé
morial ad'autres, surtout apres qu'illui avait' recomma~dé de n'en donner con
nais~ance qu'il I'Empereur seu!. Cette affaire étant terminée, l'archiduc, quelques
jours-,apres, déIivraau' ROl l'instruction'doní il était porteur, touchant le ma~

riage des archiduchesses Anne et Isabelle : la premiere avec l~ roi de France;
, la seconde avec le roi de 'Portugal. :Mais cette instruction avait été rédigée avant
qu'on sut aVienne la mort de la reine. A peu detempsdela, l'a~chiduc dit an '
Roi avoir ret:u des leUres de I'Emper'eur, par' lesqueIles iI était ch~rgéde lui
proposer pour lui-mame la princesse Anne: le Roi répondit que, s'il n'avait
égard qu'a sa satisfaction personnelIe, iI 'resterait en l'état ou il était, mais
que, ayant si peu de successeurs et aucun enfant m~ile, il se 'réjouissait, pour le
bien' de ses royaumes, de l'ouvertllre qui lui ét~it faite, et qu'il verrait com";
ment on pourrait' s'arranger avec la France. - Avant de traiter de I'a~~ire

des ~ariages, l'archiduc avait annoncé que l'Empereur désirait qu'il remme
nát l'archiduc Rodolphe : mais le' Roí luí fit cómprendre combien, ,dans la
situation ou se trouvait sa maison, il importait que lesdeux -archiducs, 'et
principalement I'ainé, restassent en Espagne,' pourque lesnaturels du pays
apprissent a les 'connaitre 'et ~ les' aimer; étant disposé d'ailleurs a" donner. '
l'infante IsabelIe, sa filIe ainée, en mariage aRodolphe.-Le 4'mars, l'archiduc

',\ ' ,.,' . ,,,
'. ,

rafi~

(i) Voy. ci-dessus, p~ 59.
, (2) Voy. ci-dessus, p. 6t. t t.
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partit- de Madrid, tres-satisfait du Roi,qui lui 'fit do~de 100,000 dueat,s (l~.
, ' '; ,Liasse 662.: ,

(~) Ill~i en avait demandéen pret500,000a400,000, avec, quelques autres faveurs. 'o

(2) .uo V. M. puede, estar seg~ro q~e no ay inconveni~nt~, y que no osará ninguno hablar en cosa :que
entienda puede clardeséontenia~ie~i~~" . ."'" .'.' '.'. ' . . .,..

(S) ••• Yo no tuve otro termino'con ellos, que embiarles á mandar resolutam.ente que corriesse todo este
año sin replicarme. Contentarónse..~' ,', ' . ",:",', .\": . ;', y, "d:, :.1,

856~ Lettre duduc' (l'Alb~ au R~i, écrite 'de Brllxeltes"l~' 7 mar~: 1569.
Il a reQu les eédules de~'500,000 éClls que le Roi l~i a'envoyées. Ce 'see'ours: lúi
est arrivé on ne peut plus a propos. Quelles que'soient la peine qu'il prend et
l'industrie qu'il emploie/ tout serait i~fruet~eux sanS'argent.' Il supplie le Roí
d'ordonner que, pour qu'elqlle témps eneor~, on' ~ontinuede l'aider. BieIÍtÓt, a'ce
qu'iI espere, iI étabIir~ les eho~es: de maniere' quenon'~s~ulemcrit il ne soitplds
nécessaire de tirer' de' l'argent d'Esp'agne,' mais qu'~ne g~ande pártie' de cehii
qui' a été déptmsé'puisse etre remboursée' p'arle ~pays~ -' Ainsi qu'il 'l'éerivit
derni~rement au Roi, 'son intention était dé. pr9poser aúx' états' de chaque
province én particulier 'fesnouveaux, impóts (Ie~ loe; 20eet 1~oe deniers),~t
cela afin' qu'ils rie se 'concertassent' pas, eomme ils l'auraient fait;étant to~s

réunis'. Il pensaitalorsp~uvoir sere~dre en 'Holl~ride, 'et'de lá aller a G~nd;

déja il avait 'faH la pr~position aux états ¿fe BÍ'ab~nt, a Bois~le-D~c: ~La guer~e

qui survint l'été l'~~peeha d'exééuter ce dessein : maintenant il se~~it,imprati-
cable; a cause des neigeset des eaux.'- VU,ces considérations et lá. néeessité .
d'obtenir une solution prompt'e, le eonseil a' été d'avis que l~s 'états généraux
fusse~t'conYoqués pourun jour seuJement, avec ordre de partir le lenaemain.
-, Il s'est conformé acetteopinion; et ~ fixé 'la ¿onvoe'ation ala mi~careme.'-"..
Le Roi peu! etre sur qu'il n'enrésultera'aUe~n in~onvénient, et 'que persOn~'e

n'osera fa~rede 1'0pposítion (2). - UIi impót s~r le ~in 'imp0l1té du dehors ~vait
été consenti' par les états pour un eertain nombre d'années. Ce terme étant
expiré, le due leur '3 fa,it dire résolument, et sans admettre de, réplique~ qu'il
entendait que l'impót~continu:it d'etre perQu pendant,rannée eourante-: lIs 's'en
sont. cont~ntés (5).' Ledit impót produisait annúelIement 50 a 60,000 florins:
a cause des circonstanees, le produit en est diminué. - Illl'avait pas envoyé les
lettresréquisitoriales pour Va'ndenesse ni pour Renard, paree qu'il voulait

111
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859. Lettre du secl'élaire Albornoz a'lt secrétaire f;ayas, écrite de Bruxelles,
le i i murs ft>69. n le prie; poUr l'amourdeDíeu, de fa."Íre en sorte que' ie duc
etluipuissenf qllitter'les Pays-Bas, car ils'y :niburrOnt} '_., Leduc "est'uilpeu

~ :~'''''•• ,,~ • ,'. • ":) :~. ':: ".' ~ ••.••• " 'o' ~

d'abord queje Roí conn~t les' charges quí leur, étaient impu,tées" afin que S. M.
. décidat si l'on procéderait ultérieurement contre eux.·- Il supplie le Roí de
lui fai~e parvenir 'le plus tot pos~ible lés pieces relativ.es aMontigny; il· dési
rerait q.'ue le proces de ce seigI?-eur put etre b.i~ntót terminé. ' '..' .

. Liasse 541.

rafi~

Liasse 541. .

. .;., ;" JI' • • , 'j . ': .:.: I ¡ !'~.:' .

r, \. • : •• i • '... -.' '..:~. :.".. t;::' '. ~. ••• l.,':.'.

(i) Aunque el está mas rezio que nunclÍ.

,'.858. Lettre du dite d'Albe au' Roi, écritecle BruxeLLes~ le iO ma~s it>69~

Il D.'est pas d'avis de' rompre avec,la reine d'Angleterre : 'dans hi situation ou sé
trouvent les Pays-Bas, cela serait trop dangereux. nvaut níieux tempori~er, et
négocier..

,~ I..iasse·541. .

". 857. Lettre du duc d'ALbe alÍ Roi, écrite ~e Brttxelles, le iO marsit>69.
JI répete, d~ns cette lettre, qu'il espere établir souspeu les chos~s aux Pays-Bas
de maniere qu'il ne soitplus besoin de tirer de l'argent,d'Espagnepour~oute~

nir .<:es. pays,. etque.lé Roí puisse serembourser d'une' gr~n~e partie des ~om,:"

mes qu'il y a dépensées; qu'il.s'était .proposéde demaJ;lder, aux états de~haque

province en particul~er ies moye~s qu'il, a imaginés, Wais que, l~ guerre .de l'ét"é
dernie~l'en. empecha;, qu~~cíuellement, il est .impossible d'y songer, a~ause du
mauvais état des chemins; qu'a~tendre l'été serait perdré beaucoup de temps;
qu'il ,a donc. é~é d'avis,. avec .le conseil, d'appeler, les état.s pour u~ jour a
Bruxen~s; qu~ leRoipeu~ d'ailleur~ etre .assuré. que les chose~ ne se passeront·.
pas, cette fois eomme antér'ieurement, et que personne n'osera,faire entendre
de plainte;. que l'impót sur les' vins .ét~angers, qui produit annuellement de
50a 60,000 florins', expirait cette année; gu'il a prév~nu les. états que son
int~ntion était qu'on con,t.inuat ·de le perceyoir, et qu'il n'~dmettrait pas de r~-:

pligue..- Chantonay désire vivement etre rappelé deVienne; le dup appu~ece

qé~ir ..-,. Il. ti~ndra des papi,ers' deViglius le, ~ompte quele Roi lui ordonne,
quoiquele président soitplus difficile que jama~s (i). ' ;:

i~
[1
I!
l'
i

I·
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(f) Jean Mano, doyen de réglise de Glocester, ambassadeur d':Élisabetb a Madri,d,oe s~gena~t

pas 'pour'déoigr~rpubliqtieri.ent Philipp'e 11, 'ie qualifiant de" papiste, d'hyp~crite:, etc.. Le Roi' ré-'.
s:olot; par ce motif, 'de ne 'plus négdcier 'ave~ l~i; el ir'e~ d~ooa a~isa Élisabeth, 1~6" a~rÚ i,568~;

iI disait;dans sa:l~ttre,qu:'elleluf avait: envoyénorr~ndnib:is~adetit, 'maisunjJerturbaienr,'(n(i:

embajaddr,'sino'pertw'bador)¡ Lidoyen:Mann quitta Madrid',' et aUa s~établi~ a B~i'~ja's.'(Me~o1;id~:

, de la real Academia de hist~riaJ t. VII, p. 528.)
(2) Finissimo herej(!. '

. (5) VÓY..le textede cette leure daos laCorrespondance, lÍo CCVIH.' " , . , "

841. Lett1'e 'du',Cardi1zal'de Granvelle att 'seign~~t,1·:.AntoniO de Tassis,: .ina.i'~'.

• • "l,

mieUx; mais il vieillitbeaucoupet est'tres-fa'tigüé>-"~ La 'reine d'Angleterre' se
, plaint 'vivement du traitementfait 'a. sonarnbassadeur(ehEspagn~ ,(1)'; elle est
entierement gouveÍ"née par le secretaire CecyIl, qui est le plus fin hérétique qu'il
y ait(2). :.' : , " :' '

Liasse 041. :,;

, r 840.' LettrlJ" dtt'- cardinal de' Gra~velle "a' J'I. 'de ,GrÓbbendoncq; t~isor.ier
g¿néral des .linancesdtt Roi; écrite'de Borne,. le~1 t rnar$1a69. C'est aveÓ
pfaisir q~l'il a,écrit'auRoi,:et'au duc d'Albe'en f~lv~ur de la veuve' et :dri'flls
dú .se~g'neur de Straelen.' -," ~(Qe ~'étonrie' pas ,'que: la 'résolutioh d~ 'd~é '
touchantlesdettes: a,pay~r: ~ur les biens cónfisq~és,'se fasse atienclre, ·S.' Exci

.,

a.yant' élesí longtemps eri ,campagne:' mais il trpuverait'tr~~~dur que r~n:, ri!
des difficultés, a .ceux epú'ont payé.de bonne foi ;~ux"¡'eb~lles'et'fu;gitifs:

avant qu'un~' décl~~aÜon eut été r~ndue c()ni~e' eux. - Les menaces du prince
~'O~ange .Iui c~usent p~u de souc~: c,e prince 'a; pe,rdu to11t crédit"par.'su,ite du
mauvai~succes d~ son entrepr~se, '« et, a la:vérité ;il .sQa~t peu ~de eem~stier

, , l>(de la guér¡'~); p<.)ur tant en p~ésumer. l>'~([' Ilmedesplait,conÚnue: Gran~
»vel1e, q~~ le pauv~~ seigneur se ,soit tant mescompté et oubli~, car je medouhte,

,l) que,.tant ,qu'il,vive,il ne haulsera la teste; et, me souv~nantdu temps pass~:

~ et de ~'amytiéque j'al heu aveG Iu t les, siens, je ne puisdélaisser' de seI,ltir:
l> sa pauvre eonduytte. l> -,"Granvelle pe~d' patience, en consid~rant ce qui,se:
passe en France : il ne! comprend pas 'que le roi tres-chrétien soit si ,mal se~vi:;

--- S.S. Iui erlVoie un bon secours de gens de cheval et de pied, 'qui déja ,est eIl:
route po~r pas~er montre (5). (Fran9.)"'·' ' " , '.',

" SecrétaiJ:~eries provinciales,' registre nO 2~52, fol.t 80: ,:: ' , '
. ; • ~ .; ~. , I • '. ; ,~"-: • .' : '.; i i ... ~

T
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(f.) Voy. le texte de cette lettre dans la Correspondance, n° CCIX. .. .' i';
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tre des postes d'lt Roi ti Anvers, écrite de Rome, le 11 mars1569.. D'apres les
leUres qu'il a re(fues d'Espagne., les affaires des Morisques so~t en bon, ·chemin.;
-. On doit ~ttendre les meilleurs résultatsd'un édit que leRoi a rendu, et q1.li
donne les personnes desdits Morisques, hommes, femmes et enfanis, aceux qui
les préndront, pour en faire des esclaves et les vendre. - On était occupé, en
Espagne, de la recherche des faiseurs de pasqltilles: sion les découvre, Gran- .
velle est persuadé ~ q~e l'o,n en fera auÍtres démonstrations que ne .firentma- ,
~ dame de Parme et l'amman de Bruxelles de ceux que ron faisoitpeu avant
]) son. pa~tenlent et depuis. »- Il attend avec désir des nouvelles' du ret9ur
d'Angleterre de M. d'AssoIileville. II se souvient que feu M. de Praet avait I'ha
hitude de dire que les'Anglais étaient pegados amigos, et il n'av~it pas s~ grand
tort en cela qu'en beaucoup d'autres choses (1). (~ran{:.) , .

Secrétaireries provinciales, registre no 2532, fol. 186..

842. Lettre d'lt 'Roí au' cardinal de Granvelle, écrite de t'Escurial, le j 2 mars
1569.' Ilrépond a plusieurs lettres du cardinal. - Illereniercie particuliere
ment de celle du 5 novembre (voy. le n° 800), qui est arrivée juste mi moment
oi! l'archiduc Charles venait de luiexposer' sa" commission..- Lesrenseigne
ments que le cardinallui a fournis'sur la transaction d'A:ugsbourg et le traité de
Passau lui ont été tres.;utiles~: il neo connaissait pas d'une' maniere' aussi parti
culiere les circonstailces de ce dernier traité, non plus que la révocation qü'en
fit l'E~pereur. -' Ce del'nier écrit est d'une telle importance, .qu'il désirerait.

'l'avoir. Il prie en conséquence Granvelle de' charger la personne qui a ~oin de
ses papiers en Flandre, d'en recherch~r l'original, pour qu'il soit mis 'en lieu sur,
et d'en délivrer une copie au duc d'Albe, qui la lui fera parvenir. -. Il désire
aussi recevoir.une copie de la transaction d'Augsbourg. - L'archiduc a quitté
Madrid le 4' mars, tres-satisfait de la réponse qui lui a été donnée. Le Roi espere
donc que l'Empereur ne le sera pas moins.-·. Il att~ihue principalement a
Lazare de Schwendy l'ambassadede l'arc\liduc. 7En son' temps;' S.S. sera
informée. de .tout ce qui ,s'est .passé., - .. Le projet de détacher R'oseluberg: duo
service du duc de Saxe, étde l'attacher· an sien"a paruau Roi mériter~ne~
grande' considération: il désire que le cardinal· en .écrive au duc d'Albe et a,
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M. de Chantonay, el que tous trois'lui fássent part de leur avis sur les moyens
d'atteindre ce but.-·'·n'lui demande aU3si son opinion surcequ'il yauraita
faire pour brouillerl'Empereur avec le due de Saxe'.~Le due d'Albe lui maride '

. que les Pays-B3:s' doivent a I'Empire 3U dela de·l00,000 écus pour 'leurs con.;.
tributions dans la matricule, mais :qu'illui parait qu'au lieu 'de les payer, ilfaú::,
draitdemander une indemnité a l'Empire 'pour,lesdépenses qu'ont conté les
dernieres guerres~ Ildésire savoir ce qu'en pensele cardinal, et si 1'0n ne pour-'
rait affraIichir les ,Pay~-Bas de' toutes contribútions 'pour l'avenir. - Il.le con
sulte encore sur un ,projet de .ligue offensive. entre' les ~áys-Bas et les princes
catholiques ,d'Allem~gne, ou au· moip,s. ~vec les princes .voisins. ~. I.Je. cardinal'
nedoitpas lemoi'nsdu. moIldese ~oucier: ues'éc~its qu'a faiípublier 'le prince
d'Orange,.c,ar touty<est,faux ,etmensonger: Le Roi a ~netelle opinioIi,ducar':"
dinal, 'et il e~t.sisatisfait de'sa personne et de: ses: services,. que, s'il en: é~ait
besoin,. il sechargerait-Iui-meme del~défendre' (i). '.--::-.Ce:, quepropose le car-:
dinal a l'égar~ .de .l'o~eupatioIl :des États: river'ains dU,Rhin, seraitjuste sans
dO~lte ,mais l'affáireest trop hup()rtante'pour n'e~iger ¡las:d~:mnresréflyxions. .
- U aurait,sOli~aité, :éomme Granve~le~ .que l~ par~on géné~al'eÍlt été accordé

lus, tot; mais les occupatio.ns du du~·d'Albe. ont toujoursretardé l'envoi uu projet
qu'il attendait de Flandre ': ii espere pourtant receyoir' celui-ci daos un bref
délai.-~algré les raisons a.vancées par le .duc d'Albe, il, s'est rangé a l'upinion.
dúcardinaldans l'affairedes nouveaux' évechés : il a résoluellconséquence de
dem'ander aS,. S. 'q~'~lle lle révoque>en aucunemaniere..r~·~ion des .abbayes,
et que la bulle de' Pie IV ~oii: exécutéedans,toutson ·conteIlu. Le cardinal et
don Juande<;úñiga 'négocieront a cet effet' avee le pape. If,sera né~essai.re que
S,. S. rép~nde'cómme d'ell,e~menie, sans 'qu'il paraisse q'~e le·:Roi.contrevienne
ala conv'ention qu'il á signée av'ee' ies abbés~de 'B'rabant, et .que les états puis- .
sent api)fend~e,direcieinent ou indi~ecte~ent, que la cpose s'estfaite a son
instarice etde son'su,. Leduc d'Alhe a re-.¡u des instructions dans le meme sens~

~·Le Roi termine, 'en'dEmlandant a'Granvelle' de~ ~xplications su¡'l~s 1,500
ducats' depension qui avaient été ge~tinés .p~u~ la dot de l'éveque de G~nd (2).

. ...'. . " . Liasse 910.'

, (1) ..• Pues sabeis que os t~ngo'en tal opinion, y'estoy tan satisfecho de vuestra persona, voluntad,
actiones y servicios, que, cuando fuesse menester, haria yo la defensa y escusa por vos.

(2) Voy. le texte de cette lettredanslaCorrespondance. nOCCX. .'
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845. Lettre die cardinal de Granvelle dl'évéque de Namur> éC1'ite de Rome,
le 17 mars 1569. Il apprend, avec grarid plaisir, pal' ses lettres, que leduc
d'Albe continue de vaquer aux affairespubliques, concernant la justice, poliée,
repos et tranquillité du pays, ayant si bien commencé par le ,point de la reli- .
gion, qui était le plus important. - LepardoÍl général serviru de beaucoup,a '
son avis: il y a bien longtemps qu'il a écrit pour qu'on le publiat (1). (Fran9.)

S~crélaireriesprovinciales, registre n° 2532, fol. f88. '

844. Lettredu cardinal de Granvelle ti M. de Cuincy (2); commis augolt
vernément de Tournay et TournaiSis,: écrite de Rome, ~e 17 mars 1569. Il
l'assure qu'il fera, p'our luí et pour sonfre,re, tous les offices qui luí seront pos~ ,
sibles. - Son retour aux Pays-Bas' ne lui paraitpas converiáble pou.r le 'mo
ment:, s'il est quelques personnes qui le désirent, « il enconnoit bi,end'aultres
}) qui ne le vouldroient, et qui'en' feroientmalleur prouffiei. ]) Toutefois il se
soumettra toujours a ce qu'il plairaau Roí de luicornmarider. -' -GranvelIe dit
du dued'Albe, a propos' ~es' peines qu'il se donnepour le '))on gouvern'ement, la
sÍlretéet la tranquillíté du 'pays: «' Il est véritablementsaige seigneur; de
]) longue expérienee, nourry toute' sa vie aux affaires" etqui s~auradonner fort
]) bon compte de tout ce OU il met la main (5). ]) (Fran9.) ra fi "

Secrélaireries provinciales, registre nO 2532, fol. f88.

845. Lettre 'du duc d'Albe au Roi,écrite ~e Bruxelles, le 18 1nars '1569.
,Le conseiller d'Assonleville est revenu d'Angleterre le 14, sans son autorisation;
ta~t était grande la crilinte qu'il avait con<¡ue pour ~a personne.

Liasse 541.
.' . .

846. Lett1'e duducd'Albe auRoi~ écrite de Bruxelles, le 19 mars 1569.
Il n'estpas d'avis que le Roí accorde le p:;lrdon général, comme le cardinal de
GranveIle le lui eonseille : le, mo~ent n'estpas' encorevenu pour eette' mesure.,

Liasse 541.

,847. Lettre du cardinal, de Granvelle ti M.~e Blondel(4), sO,n bonami,écrite

(t) Voy. le texte de cette lettre dans la Correspondance, n° CCXI. '

(2) Jacques de Blondel, chevalier, seigneur de Cuincy. Le duc d'Albe l'avait nornrné, par cornrnis
sion du 25 juin i568, gouverneur et hailli des ville, ,chateau '-et bailliage de Tournay et Tóurnaisis.

(5) Voy. le texte decette lettredans la Correspondance, nO'CCXU.' ; , <' ,

(4) Antoine de Bl0!ldeI, écuyer, selgneur de Hautbois, frere de Jacq~es, seign~ur de CuincY.Le


